
Prédication du 25 janvier 2026  

Un petit regard sur le ciel… 
Ézéchiel 1,26-2,2  -  Psaume 96  -  Jean 21,20-22 

 
 

 
 
 

Petit commentaire sur les trois textes que nous avons lu : 
 
 
 

Ézéchiel 1,26-2,2 Une tentative de présentation des cieux tirée du livre d’Ezéchiel  
 

25 Il vint une voix depuis le firmament qui était au-dessus de leurs têtes.  
26 Et par-dessus le firmament qui était sur leurs têtes, telle une pierre de lazulite, il y avait la 
ressemblance d’un trône ; et au-« la ressemblance, comme l’aspect d’un homme, au-dessus, 
tout en haut.  
27 Puis je vis comme l’étincellement du vermeil, comme l’aspect d’un feu qui l’enveloppait tout 
autour, à partir et au-dessus de ce qui semblait être ses reins ; et à partir et au-dessous de ce 
qui semblait être ses reins, je vis comme l’aspect d’un feu et d’une clarté, tout autour de 
lui. 28 C’était comme l’aspect de l’arc qui est dans la nuée un jour de pluie : tel était l’aspect de 
la clarté environnante. C’était l’aspect, la ressemblance de la gloire du SEIGNEUR. Je 
regardai et me jetai face contre terre ; j’entendis une voix qui parlait. » 

Elle me dit : « Fils d’homme, tiens-toi debout car je vais te parler.  » 

 
 
 
Un homme qui tente d’exprimer la gloire de Dieu, c’est mission impossible! 
 
Ézéchiel, un prêtre qui ne sera jamais prêtre. Il arrive dans ce monde tourmenté, qui 
n’est pas le sien – Babylone : Il apprend qu’il change d’affectation… il sera 
prophète, car le temple n’est plus là. Et Dieu lui offre un regard furtif sur le Ciel.  
 

Et nous ? Ne sommes-nous pas appelés à être prêtre (entendre en relation 
particulière avec notre Dieu) et prophète (porteur d’une parole) dans un monde qui 
ressemble plus à Babylone qu’à un jardin d’Eden ?   
Avec ce monde qui se déchristianise, ne sommes-nous pas appelés à changer de 
profil ? 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Psaume 96. Le psaume nous approche des cieux…. 
 

 

Chantez au SEIGNEUR un chant nouveau, chantez au SEIGNEUR, terre entière ; 
2 chantez au SEIGNEUR, bénissez son nom ! 
Proclamez son salut de jour en jour ; 3 annoncez sa gloire parmi les nations, 
ses merveilles parmi tous les peuples ! 
 

4 Car le SEIGNEUR est grand et comblé de louanges, il est terrible et supérieur à tous les 
dieux : 5 toutes les divinités des peuples sont des vanités. 
……. 
9 prosternez-vous devant le SEIGNEUR, quand éclate sa sainteté ; tremblez devant lui, 
terre entière.   10 Dites parmi les nations : « Le SEIGNEUR est roi. 
Oui, le monde reste ferme, inébranlable. Il juge les peuples avec droiture. » 
11 Que les cieux se réjouissent, que la terre exulte, et que grondent la mer et ses 
richesses  
12 Que la campagne tout entière soit en fête, que tous les arbres des forêts crient alors 
de joie, 
13 devant le SEIGNEUR, car il vient, car il vient pour gouverner la terre. 
Il gouvernera le monde avec justice et les peuples selon sa loyauté. » 

 

 

La puissance de cette prière de louange m’a frappé.  
En vivant ce Psaume, j’avais l’impression que ce chant me transportait en 
direction du Ciel. Oui, ce chant m’a approché des Cieux. !! 
Nous découvrons une partie du Ciel, Un petit pan de la demeure de Dieu. 
 
 
 
 

Jean 21,20-22 
 

20 Pierre, s’étant retourné, vit derrière lui le disciple que Jésus aimait, celui qui, au cours du 
repas, s’était penché vers sa poitrine et qui avait dit : « Seigneur, qui est celui qui va te livrer ? »  
21 Quand il le vit, Pierre dit à Jésus :  
« Et lui, Seigneur, que lui arrivera-t-il ? » 
2 Jésus lui répondit : « Si je veux qu’il demeure jusqu’à ce que je vienne, que t’importe ?  
Toi, suis-moi. »   

 
 

Jésus nous invite à réaliser que le Royaume de Dieu (Le Royaume des cieux)   
s'est approché de nous.      
Comment le réaliser, le comprendre,  le vivre  ?  
La réponse est : Toi, suis-moi ! 
Il nous faut répondre à cet appel. Être disciple n’est pas une option. C’est le point de 
départ pour découvrir un peu de Ciel. 
 
 
Quels sont les « lieux » ou nous pouvons « capter » que le Royaume de Dieu s’est 
approché de soi ? 
Quelques réponses sont proposées sur la page suivante …. 
 
 



Les lieux où nous pouvons découvrir le Ciel 
 

- le temps personnel, cette petite chambre intime où Dieu nous écoute, ce lieu 
secret. Que mettre dans cette chambre ? 

1. Une bible 
2. Un plan de prière 
3. Des listes de personnes pour qui vous désirez prier 
4. Des chants, de la musique 

Tout pour accueillir la présence de Dieu. 
Jésus s’arrêtait 3 fois par jour pour accueillir son Père dans la prière. Ses 
disciples le cherchaient souvent car il s’éloignait d’eux pour rencontrer le Père. 

 
-  Le temps avec la communauté. Entrer dans la présence de Dieu avec la 

communauté. Même si elle est imparfaite. .. (Elle est imparfaite… l’Église n’est 
pas le Ciel). On se rend compte que, dans les Évangiles, les disciples sont 
loin, loin d’être parfaits. Proche du Messie, Ils apprennent à vivre autrement.  
Avec leurs imperfections, ils apprennent à vivre le pardon, à changer de 
comportements et à devenir comme leur maître.  
C’est important de vivre en communauté. Et si je n'aime pas la foule ? 
 

Alors c’est encore plus important de chercher la communauté !  
A toi de savoir ce qui se passe en toi. Si tu n’es pas à l’aise, cherche à trouver 
ce qui provoque ce malaise ! 
As-tu un esprit de jugement et de critique qui t’empêche de te sentir accueilli ? 
Ou, as-tu l’impression de ne pas être aimé ?  
Un problème doctrinal qui t’empêche de développer ta foi ? 
Il faut régler cela au plus vite….   
La communauté est trop importante pour la négliger. Elle est aussi un 
lieu qui permet de découvrir le Ciel. 

 
-  Sortir des sentiers battus et oser aller plus loin...comme Ézéchiel ?   

Pourquoi pas moi ? Aurais-je une mission spéciale ?  
Se renseigner, aller vers des frères et sœurs. Parfois Dieu peut dire à l’un 
d’entre nous :  Tiens-toi debout car je vais parler !!!    

 
- Plonger dans la lecture des textes bibliques. 

Si vous n’avez pas le temps, de lire, enlevez-vous des activités, Évitez un 
repas par jour et mangez la Parole ! Sabrez des activités secondaires et 
dégustez les Évangiles !   
Vous voulez voir le Ciel, déroulez le tapis des Écritures.  

 
- Ne négligeons jamais les rencontres fortuites. Soyons prêts à répondre et 

à écouter celles et ceux qui viennent vers nous. Occasion de découvrir notre 
interlocuteur et d’offrir une écoute profonde… qui peut être suivie parfois d’une 
prière.  

 
Tout ce que vous décidez de mettre en place pour accueillir Dieu est profitable.  
Tout cela nous donnera un joli clin d'œil du Ciel..... 



UN MOT SUR LE CIEL 
 
 
Un petit regard sur le ciel. 
Le ciel, dans la pensée hébraïque, c’est le lieu de Dieu. 
Jésus nous parle de ce lieu de Dieu. Il l’appelle : Le Royaume des Cieux, :  
Le royaume de Dieu s’est approché, dit Jésus.  
 
Jésus nous présente le Royaume de Dieu qui s’appelle aussi le Royaume des 
Cieux ! 
 
La perspective du Royaume de Dieu se confond parfois avec la perspective de 
notre vie ici-bas.  
 
Les paraboles nombreuses qu’il nous enseignent , nous montrent que la royaume 
de Dieu s’entremêle avec notre vie de tous les jours… 
 
C’est pourquoi, on dit volontiers que le Royaume de Dieu est là et pas encore. 
 
 
Préambule : LE CIEL  
 
Comme vous le savez l’hébreu est une langue avec peu de vocabulaire.  
Et bien souvent les mots hébreux veulent dire plusieurs choses.  
Il en est de même pour le mot ciel. Il ne fait pas exception.  
Il veut dire :  

- le ciel que l’on voit à l’œil nu, la belle couleur bleue du ciel  (le ciel physique) 
- mais aussi la demeure de Dieu (le ciel spirituel). 

 
Pour la pensée juive, cette différence existe, mais tout est création de Dieu. 
Confondre le ciel physique et le ciel spirituel, n’est pas important dans une pensée 
qui ne cherche l’exactitude. Car comment être exact quand on se met à penser à la 
grandeur de Dieu. Nous sommes ridicules de penser être en mesure de qualifier 
Dieu lui-même. Veut-on se mêler des affaires de Dieu? Et prétendre savoir des 
choses qui lui appartiennent ?  
 
Un rabbin dirait volontiers : 
 La poésie permet de relativiser les choses de Dieu, son univers :  

La poésie donne de la beauté aux choses de Dieu avec de multiples nuances de 
couleurs. 
Quand on s’approche de Dieu, notre intelligence, notre réflexion s’épuise à 
comprendre ce qui dépasse …l’espace et le temps.  
Pour nous, il est impossible de penser autrement qu’avec l’espace et le temps. 
Pour Dieu, il est libre d’avoir du temps et de l’espace, ou d’y renoncer.  
Tout est sa propre création.  

 
 



Définition du CIEL dans la pensée juive 
 

Nous avons deux mots pour parler du ciel en hébreu :  
 

• Le ciel dans la Torah :  shamaim.     Les cieux 
 (Notre Père qui es aux cieux  « Avinou shebashamaïm) 
 

• Le Firmament raquia.  Souvent synonyme de ciel (voûte céleste) 
 
Le Firmament – le ciel physique  
Le ciel que l’on voit: le bleu de la journée avec ses étoiles, sa lune, son soleil. 
 

Quelques textes bibliques pour nous aider à saisir la poésie lumineuse hébraïque :  
 
 

• Le ciel est pourvu de fenêtres ou d’écluses (Gse 7,11) d’où peut se déverser 
l’eau du déluge par exemple. 
 

• Le ciel est pourvu de piliers ou de fondations pour le tenir (Job, 26,11 Dieu a 
tracé un cercle sur la face des eaux, aux confins, de la lumière et des 
ténèbres. Les colonnes des cieux vacillent. Par sa force, il a fendu l’océan, par 
son intelligence, il a brisé la tornade.) 
Le ciel a donc une consistance quasi architecturale ou une consistance 
proche celle d’une étoffe étendue par Dieu.  

 

• Les astres, sont accrochés au firmament, ce firmament qui est lui-même fixé 
au ciel (Genèse 1,14, qu’il y ait de luminaires dans la voute – le firmament des 
cieux pour séparer le jour et la nuit)   
 

• En Gse 1,18 la traduction littérale exprime que le soleil et la lune sont dans le 
firmament du ciel. Donc, avec les étoiles, dans le monde physique du ciel. 
Ceci pour bien faire comprendre qu’aucun astre du ciel ne doit être adoré ou 
dépendre d’eux (contre les signes du zodiaque). Refus d’adorer le soleil ou de 
la lune, considéré comme des Dieux par les peuples qui les entourent. 

 
Récapitulons :  
 

• Nous pouvons donc dire que le ciel exprimé par le mot : firmament est de la 
sphère physique, calculable. L’espace des astronautes. 
 

• Alors que le Ciel/ou les Cieux – comme lieu de la présence de Dieu s’affirme 
comme indépendant de toute physique, donc un lieu spirituel – qui ne dépend 
donc pas nécessairement du temps et de l’espace… ou qui le dépasse, ou 
plutôt qui le transcende. 

 

• Finalement : les Cieux sont le lieu de la présence de Dieu. Intemporel qui 
nous dépasse complètement. Cela mérite de se référer aux textes bibliques 
qui l’évoquent. 

 
… hum… le temps commence à manquer pour poursuivre cette prédication.   
 

L’essentiel pour aujourd’hui : prendre au sérieux notre relation à Dieu et accepter sa 
proximité dans notre lieu secret, dans la communauté, dans les textes bibliques et 
oser croire que rien n’est fortuit pour y trouver du Ciel dans nos vies !  
Donc de la présence de Dieu dans nos vies ! 


